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Un édito tout pimpant
Qui dit sa joie du printemps revenu,
Des promesses tenues,
Des engagements militants.
Poisson d’avril, qui a marché ?
Repas de rue : qui viendra s’asseoir à
la table ?
Qui échangera ses savoirs
Son auto contre un vélo,
Un parking contre une aire de jeux ?
Qui donnera un logis décent
A des familles dans la misère ?
Qui dépolluera les ballastières ?
Qui fera du canal du Midi
Une promenade, un couloir
D’eau et de verdure, 
Pour les tritons marbrés ?
Les théâtres ont fait le plein
D’images belles et cruelles
Mais une conteuse est venue
Pour nous faire rire, enfin,
De ce printemps qui vient.
Solidaires, les chœurs demeurent
Donnant leur voix pour Rétina.
Un calligraphe peint des poèmes
Et Vanini rit de nous voir
Si enthousiastes
Rêvant à d’éternels printemps.                
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Après le Cancéropôle, (Capitole info
p. 13) et le Gérontopôle, (Capitole
info p. 11), Toulouse a été choisie par le
Ministère des Plantigrades pour devenir
le premier Podopôle d’Europe. Grâce à 
« Pédibus », notre joli quartier
Rangueil-Sauzelong a été sélectionné
pour expérimenter le Podopôle. 
Des chemins piétonniers sont déjà plani-
fiés, mais d’autres innovations sont pré-
vues dans le projet.
Dès la fin du mois, chaque habitant
pourra se procurer gratuitement à la mai-
rie annexe des étiquettes « Auto
Collante » à placer sur les
pare-brises des voitures
garées sur les trot-
toirs. 
L’éducation
c i t o y e n n e
débutera dès
la mater-
nelle ; cha-
que enfant
parra inera
un automo-
biliste débu-
tant et lui
apprendra à
reconnaître les trottoirs, les pistes cycla-
bles, les passages et les feux piétons.
Pour réduire les distances d’une rue à
l’autre, limiter le CO2 produit par les
marcheurs et lutter ainsi contre le
réchauffement de la planète, les habitants
sont invités à aménager, à l’image des tra-
boules du vieux Lyon, des passages tra-
versant maison, jardin ou immeuble. La
mairie fournira les piano-codes où une
ritournelle tapée sur un clavier ouvrira le
passage… 
Les bancs, qui depuis quelque temps ont
disparu, seront remplacés par d’autres
plus modernes, équipés de pédiluves pour
se détendre, rencontrer ses voisins et
peut-être, qui sait, trouver chaussure à son
pied, tout en se lavant les pieds. 

En attendant que l’éducation civique
porte ses fruits, les S.A.P.I.E.D. Pompeurs
(Service d’Assistance aux Piétons et
Invalides En Danger) aideront, sur simple
appel téléphonique, les piétons en diffi-
culté - personnes âgées, handicapés,
parents ou grands-parents avec des pous-
settes - à franchir les obstacles en leur fai-
sant la courte échelle. 
Enfin, sur simple demande en alexan-
drins1, tout piéton chevronné recevra des
chaussures équipées de ventouses amovi-
bles permettant d’escalader les voitures

r éca l c i t r an t e s .
Dans les semelles,
un podomètre
mesurera les pas,
et le jour du bal
des Long-Pieds2,
le meilleur mar-
cheur recevra,
hissé sur un pié-
destal, le Sou-lié3

d u « P e t h o n
d’or»4.
D e t o u t e
l ’ E u r o p e , o n
v i e n d r a à
C h a u s s e l o n g 4

pour ses courses à pied, sa gastronomie5

et sa galerie d’Arpion6. Et par bonheur,
les pieds de nez seront autorisés chaque 
« premier » du mois d’avril !

Annie Quelet et les Echo- Pieds

1 vers à douze pieds
2 à la Sainte Berthe
3 monnaie d’échange du podopôle à l’image
du sel, appelé communément « soulier »
4 nom occitan, « Chaouzeloung » pour les
puristes
5 un délicieux  magret de panard 
6 Art de faire marcher sans marcher 

Rangueil, nouveau Podopôle ?



C o m i t é  d e  q u a r t i e r

J’adhère au Comité de Quartier et j’adresse un chèque de 2 Euros libellé à «Comité Quartier Rangueil Sauzelong»

Je soutiens les « Echos de Rangueil » et j’adresse un chèque de 10 Euros libellé à «Echos de Rangueil»..............     

et je souhaite recevoir les « Echos de Rangueil » à mon domicile................................................................................. 

Nom et prénom........................................................... Adresse............................................................................................................

Adressez vos paiements à Comité de Quartier ou Échos de Rangueil, Maison de Quartier, 19 rue Claude Forbin, 31400 Toulouse
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L’inauguration de la plaque rappelant l’ar-
restation de Marcel Langer à la gare Saint-
Agne, le 5 février 1943, a réuni un grand
nombre de résistants, de militants, d’élus.
Le directeur de la SNCF a évoqué le rôle
essentiel joué par les cheminots pendant la
Résistance. Le Maire de Toulouse a honoré
le défenseur de la liberté. Le porte parole
des FTP-MOI a célébré la figure héroïque,
son engagement sans détours en Palestine
contre les colons britanniques, en Espagne
aux côtés des Républicains, à Toulouse
enfin, où Marcel Langer crée la 35éme bri-
gade FTP-MOI. Il organise la guérilla
urbaine, sabotages, attentats, pose de bom-
bes, coups de main pour se procurer armes,
munitions, ravitaillement. Le 5 février 1943,
les armes et le matériel font défaut, les ris-
ques sont énormes, la discrétion est de
rigueur. Le quai de la petite gare Saint-Agne
servira à la réception d’une valise chargée

d’explosifs. « Au même moment, un agent
de police, qui ne l’a pas quitté des yeux, le
voit prendre la petite valise, pensant à un
quelconque trafic alimentaire. Marcel
Langer tente le tout pour le tout et lui dit
agir pour la Résistance. Le policier ne veut
rien entendre, l’arrête, le résistant lui
échappe, il est bientôt rattrapé. » La pla-
quette réalisée par Elérika Leroy, membre
de l’Association Nationale des Anciens
Combattants de la Résistance, reprend le
déroulement des faits et leur tragique issue,
la guillotine dans la cour de la prison Saint-
Michel le 23 juillet.
La mémoire de Marcel Langer, ravivée par
le Comité de Quartier Saint-Michel dans
son combat - aujourd’hui gagné - pour
qu’une station de métro porte le nom du
résistant, est désormais doublement célé-
brée. RMH

Marcel Langer, combattant de la liberté

Pont des Herbettes, un point de vue à découvrir
Les plus curieux d’entre vous sont sûre-
ment allés faire leur propre inauguration
de la nouvelle passerelle des Herbettes qui
nous relie maintenant à Montaudran. La
surprise est belle car, outre offrir une liai-
son entre quartiers, ce pont offre un point
de vue inédit sur le quartier et la colline de
Rangueil, sur le pont-canal et ses travaux
et sur le quartier de Montaudran. Qui
aurait pensé que l’on puisse découvrir de
nouveaux horizons si près de chez nous ?

XPphoto X. PASSOT

Notre nouveau maire Pierre Cohen propose
de réunir très vite des « Assises de la mobi-
lité » pour y réfléchir vraiment aux trans-
ports dans l’agglomération toulousaine. C’est
en effet une urgence, car Toulouse n’a pas
cessé d’accroître sa population sans que de
vraies solutions, dignes de la taille et des
besoins en déplacements urbains et subur-
bains, soient envisagées. Ne pas avoir prévu
une desserte métro des deux plus grands bas-
sins d’emplois de Toulouse, AirBus à
Blagnac et la zone  d’activités de Labège
semble frôler l’inconscience des difficultés
quotidiennes rencontrées par les habitants
pour se rendre à leur travail. La ligne B du
métro a apporté un immense progrès mais,
déjà saturée, elle est en dessous des vrais

besoins. De plus, la modification en profon-
deur des tracés de bus a mécontenté certaines
personnes, dès lors très mal desservies. Peu
ou pas de passages piétons ont été aménagés
pour faciliter l’accès au métro : par exemple
de la station Ramonville vers la zone du
canal, il faut, à la sortie du métro, monter sur
le pont pour traverser puis descendre un talus
de terre. De cette station, on ne peut pas non
plus se rendre dans la partie Est du campus
universitaire très proche qui n’est pourtant
reliée à aucun transport en commun. Il doit y
avoir des situations similaires à de nombreux
endroits. Ces assises permettront d’évaluer
les vrais besoins et d’envisager des solutions
adaptées pour dissuader vraiment de prendre
la voiture. Annie C. 

Rien n’a été fait pour assurer la continuité de
la piste cyclable dans l’avenue de Rangueil
permettant d’accéder au campus malgré de
multiples revendications depuis 6 ans et
visant à supprimer un étranglement dange-
reux pour les vélos, voitures et piétons.   NS
Les assises de la mobilité seront un ballon
d’air frais pour la démocratie participative.
Le comité de quartier de Rangueil-Sauzelong
sera sans aucun doute amené à porter votre
voix, vos questionnements, vos revendica-
tions. N’hésitez pas à le rejoindre, en utilisant
son adresse postale ou le mail des Echos de
Rangueil. 

M H Roques, 
vice-présidente du comité de quartier

Assises de la Mobilité



C u l t u r e

L’ombre portée de la mort en soi, telle est
l’énigme interrogée
dans ce captivant
roman où le narra-
teur se souvient  de
son ami Stéphane,
entré dans la résis-
tance, de sa mort
courageuse. Et la
réalité contempo-
raine où sa belle
fille lutte contre un
cancer, reçoit de ce
passé un écho d’in-
certitude et d’espé-
rance.

Librairie Ellipses
251 rte de Narbonne

Tél : 05 61 55 49 67—Fax : 05 62 17 00 60
L’équipe de la Librairie Ellipses vous pro-
pose dans chaque numéro trois livres
qu’elle a  particulièrement aimés. 

A poils, à plumes, à écailles ou à piquants ?
Qui a des rayu-
res noires et
blanches ? Et
pourquoi le
poisson-perro-
quet est-il si
coloré ? Pour le
savoir soulève
les volets et
ouvre l’œil ! 

Album pour tous petits

En juillet 1936, le
peintre Jordan
Groves rencontre
Vanessa Cole. Si
attaché qu’il soit à
sa famille ou aux
impératifs d’une
carrière artistique
brillamment enta-
mée,  Jordan ne
peut se soustraire
à l’irrésistible
attraction
qu’exerce sur lui
la sulfureuse
Vanessa.
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Colette Migné, un parfum musqué

Un Impromptu pétillant

« Le cri d’amour de l’huître perlière » tel
est le titre de ce spectacle malicieux et
sérieux, fondé sur des données scientifi-
ques que la conteuse égrène dans son
répertoire. La vie sexuelle des mollusques
et crustacés est le prétexte d’un conte
réservé aux adultes, à savourer sans bar-
guigner. Le plaisir féminin se dit ici sous la
coquille où s’est glissé le grain de sable
que l’huître perlière, dans sa valve, suce
avec délectation, toute à ses pamoisons.
Dans cette création « érotico- délirante »,
comme dit le programme, Colette Migné
enchante un public d’avance conquis mais
attentif au moindre faux pas. Il n’y en a
pas, seulement les pas chassés du crabe, les
pas glissés de la moule, le déhanchement
langoureux de l’hippocampe, des gargouil-
lis, des jeux de mots, jamais grivois, tou-
jours grisants. L’odyssée de l’huître per-
lière dans les grands fonds de l’océan évo-
que celle des filles affranchies qui ont
rompu leurs amarres à la recherche de
l’amour, ses secrets, et du sens de la vie.
Curieuses et courageuses, ouvertes à ce qui

vient, elles avancent, Eve nouvelles, et
nous les suivons, séduites, enchantées.
C’est un pur bonheur de voir et d’entendre
Colette Migné sur le fil rouge du désir, le
sien, le nôtre, celui de la centaine de spec-
tateurs venus l’ovationner au grand audito-
rium de la médiathèque Cabanis. Si vous la
rencontrez dans le quartier, vous la recon-
naîtrez à ses chaussures de méduse…
RMH

Le nouvel Impromptu, c’est désormais celui de Caroline Bertran-Hours, léger et sautil-
lant. Il navigue entre deux espaces, le fond et le bord de scène, deux temps, celui de
Molière et le nôtre, qui lui fait des clins d’œil, philosophe, ironise avec lui. Ce déplace-
ment est la séduction même de la pièce : un temps, un jeu, un hors temps, un hors jeu.
Le spectateur glisse des uns aux autres avec facilité tant la mise en scène est fluide, abou-
tie. La scénographie joue sur les verticales de mats fichés dans le plateau, sur les diago-
nales des groupes in et off. Les comédiens, mal fagotés, sont invités à improviser dans
d’hilarantes compositions grimacières qui doivent beaucoup aux précieuses et petits mar-
quis d’aujourd’hui. Tout leur est bon pour faire rire, jusqu’à ces « R » roulés comme
chez Molière ou Charlebois, qui composent une partition sonore réussie. Un bijou de fan-
taisie d’intelligence, une leçon de théâtre qui fait salle comble ! RMH

On connaît le talent de Francis Azéma pour éclairer de sa sensibilité l’humanité de ses
personnages. Sous cet angle, la complexité de Pyrrhus apparaît tout entière. Il n’a plus le
goût du pouvoir, ses oripeaux, ses fastes, la guerre. Il n’est plus qu’obsession
d’Andromaque… Par un jeu dépouillé et un geste économe, un Pyrrhus intime nous est
donné qui nous ressemble et qui se cherche, surpris, rageur devant les désordres de
l’amour. Francis Azéma fait résonner longtemps les mots en les détachant nettement, et
l’on est surpris d’entendre l’alexandrin ainsi rythmé sans ronronner. Corinne Mariotto,
raidie dans son manteau de larmes, règle le lamento d’Andromaque sur le vibrato si par-
ticulier de sa voix. Entre émotion et admiration, le spectateur est séduit, comme aussi par
Sylvie Maury : son corps épouse le décor, joue avec lui mieux que quiconque, boule de
nerfs marquée au fer rouge, jetée dans ce huis clos sanglant. Les volumes suggèrent un
espace carcéral, des échappatoires interdites, la prison du désir. Nombreux dans la salle,
les jeunes spectateurs ont applaudi à tout rompre celui qui parle au bord des lèvres, en
cœur à cœur et confident de leurs émois. Racine enfin nous est rendu, sans la poussière
de l’école, si proche de nous en ses beaux vers, sensible, humain. RMH

Andromaque
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V i e  d e  q u a r t i e r

Les ballastières* ont été aménagées au bord de la Garonne (au sud
de l’Usine AZF qui a explosé le 21 septembre 2001) pour recevoir
les excédents de poudre pour armes que l’armée française fut
contrainte de stocker à l’issue de la première guerre mondiale. Très
souvent dans la presse, on évoque le danger des ballastières… et les
chiffres sur les quantités de poudre sont contradictoires  :  5000 à
40 000 tonnes selon les sources ! Peut-on faire confiance à ce qu’on
lit ou entend ? Les informations ne sont-elles pas déformées, tron-
quées, tout comme les rumeurs ? En tant que citoyen, il est souvent
difficile d’accéder à des documents fiables détenus par l’adminis-
tration. Dans le cas précis des ballastières, on trouve une étude
détaillée de la pollution chimique et pyrotechnique (poudre, explo-
sifs) sur le site internet de la Direction Régionale de l’Industriel, de
la Recherche et de l’Environnement, conduite par le Ministère de la
Défense (DGA). Des cartes de l’Institut Géographique National
(IGN) montrent où ont été effectués les prélèvements. Des plon-
geurs ont fait l’inventaire des caisses contenant la poudre. Les
débits des eaux pouvant entraîner des pollutions ont été mesurés.
Les modes d’analyse des échantillons sont détaillés. Dans les
conclusions, on considère les risques pour les hommes, la faune (les
oiseaux) etc. et les modes de dépollution à utiliser. Et l’on com-
prend qu’il y a bien 5 000 tonnes de poudre mais dans 40 000 ton-

nes de sols ! Les
deux nombres
ne sont donc pas
contradictoires.
On ne peut que
se féliciter de
voir ces docu-
ments (plus de
200 pages) mis
à la disposition
du grand public. A vous de les lire en détail, de vous faire une opi-
nion. Y. R.
http://www.midi-pyrenees.drire.gouv.fr/
Environnement industriel

Actualités
CLIC et PPRT en Midi-Pyrénées En savoir plus

CLIP ISOCHEM
Comptes rendus 2007

Réunion du 17.12.2007
* Ballastière : carrière d’où l’on extrait le ballast
** Ballast : mélange de sable et de gravier maintenant les traverses
d’une voie de chemin de fer

Les ballastières, un danger ! ?

C o u r r i e r  d e s  l e c t e u r s

Des trottoirs pour qui ? 
Vous évoquiez dans le numéro 67, nos trottoirs malades et le dnger de
tomber à cause de leur mauvais état... vous ne croyiez pas si bien dire,
je suis tombée récemment, de tout mon long, sur l’un d’entre eux !
Ecchymoses mais rien de cassé... une chance à 60 ans passés !

Et, que dire des voitures qui les encombrent en se garant à cheval et
souvent des deux côtés de la rue ! Obligation de marcher sur la
chaussée, pas d’autre choix.
« On n’est pas là pour se faire écraser ». Ah ! la belle campagne
car nous prenons quotidiennement des risques inutiles pour aller

prendre le métro, faire le marché ou simplement nous promener.
Vite ! des solutions, pour la sécurité de nos enfants, des anciens,
des handicapés ; pour le passage des poussettes, valises et caddies.
Des trottoirs refaits et enfin libres pour les piétons grâce à des mar-
quages de stationnement sur les chaussées, c’est possible, cela a été
réalisé ailleurs… Alors pourquoi pas dans les rues des Libellules,
Bonnat, des Oiseaux, … ? Qu’attend-on ? Qu’un accident grave se
produise ? Une habitante qui aimerait marcher en sécurité    

J’emmène très régulièrement mon petit-fils au parc de jeux pour les
tout petits qui se situe à proximité de la rue Bonnat, près de la mai-
rie annexe. Je retrouve là certaines nounous habituées des lieux. Les
enfants s’amusent et les grands conversent. Autour du parc, les gens
vont et viennent, collégiens rentrant chez eux, personnes âgées
allant acheter leur pain.. bref ! une vie de quartier au quotidien. 
Lundi dernier, un incident a troublé cette belle harmonie. Tout près
du parc, un groupe d’ados (entre 12 et 15 ans), autour d’un banc ont
allumé un feu et y jetaient des papiers. Ils semblaient très satisfaits
d’attirer l’attention ! Personne n’a réagi parmi les adultes présents.
Que faire devant ce genre de situation ? Devons-nous intervenir ?
alerter ? En tous cas, réagir ! Cet événement sans conséquence
cette fois-ci laisse présager des situations plus dangereuses. Chacun
sait ce qu’il advient d’un beau panier de pommes lorsque l’un des
fruits se gâte…. 

Une mamie du quartier

Trottoir traversant : les piétons remis à niveau
Avez-vous remarqué qu’autour des nouveaux ronds-points de l’ave-
nue Bedouce, les passages piétons sont d’un genre particulier ?
Comme ils sont au niveau du trottoir au lieu d’être au niveau de la
rue, ce sont les voitures qui doivent monter au niveau du trottoir ;
ce systèème s’appelle «« trottoir traversant »», il fait aussi fonction
de ralentisseur pour les voitures. Les personnes âgées, les jeunes

mamans et leurs voitures d’enfant, les personnes en fauteuil roulant
n’ont plus à franchir le redoutable obstacle de la marche du trottoir.
Les jours de marché, les chalands ne trébuchent plus sur cette mau-
dite marche et peuvent s’approprier l’espace du carrefour. Voilà un
bon équipement urbain qui rend sa place au piéton. XP



Ma voisine...

Myriam, 27 ans, étudiante dans le service
des maladies métaboliques à l’INSERM,
recherche sur le diabète. Cette jeune fille,
que je rencontre quelquefois dans l’esca-
lier, me confie aujourd’hui la nature de sa
passion : c’est la recherche, avec 
tout ce qu’elle comporte d’incertitudes, de
satisfactions, de déceptions, de découra-
gement, de ténacité et d’abnégation. 
Après deux années d’études en médecine,
elle bifurque, se dirige vers la recherche
en biologie et aspire à devenir physiolo-
giste. Elle me raconte combien elle est
passionnée par cette activité et combien
elle espère devenir non pas une “gradée”
dans le service, mais une simple équipière
efficace qui apportera le résultat de ses
efforts au résultat collectif de l’équipe.
Oui, la recherche est avant tout un travail
d’équipe. C’est une jeune fille qui entend
appliquer ses valeurs à l’éthique de sa
future profession.
Elle ne se ménage pas : le samedi, le
dimanche, la nuit, quels que soient les
jours ou l’heure, elle prend grand soin de
ses souris qui l’aident dans sa quête scien-
tifique. Et oui, elle pratique l’expérimen-
tation animale si décriée et si nécessaire !
Elle dit que le chercheur est aussi impor-
tant que le boulanger car sans l’un il n’y
aurait peut être pas l’autre... Son but : par-
ticiper activement à la progression de la
science afin de guérir le plus de malades
possible.
En cette période où des jeunes défraient la
chronique par leurs exactions, il m’a
semblé important d’en faire connaître
d’autres qui valent la peine d’être connus.

GDM

V i e  d e  q u a r t i e r
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Au 1 bis de la rue Colbert, entre l’avenue
Crampel et la voie ferrée, une maison de
bon aloi abrite douze taudis. Dans son édi-
tion du 21 février, La Dépêche, en première
page, donnait l’alerte et composait une
vision dantesque de l’inimaginable : « des
fils électriques dénudés qui pendent du mur,
un compteur et un radiateur électriques sans
âge, un revêtement de sol pourri dans la
salle de bains, une aération inexistante, et le
plancher en aggloméré de la mezzanine
percé d’un trou béant… » Depuis six mois,
une mère de famille et ses trois enfants

vivent dans cet espace indigne de l’huma-
nité, victime de chantage et de harcèlements
sexuels. Le médecin a beau juger ce loge-
ment insalubre pour Rania, Mansouri et
Inès, - il n’y a pas d’eau chaude, la chasse
d’eau ne fonctionne plus depuis une éternité
- rien n’y fait, les propriétaires font la
sourde oreille et allèguent maints prétextes
pour ne commencer aucun des travaux de
première nécessité. Comment en 2008 peut-
on exploiter la misère des pauvres gens
quels que soit leur origine, leur couleur ou
leur condition sociale ?  GDM

C’est arrivé près de chez vous…

Connaissez-vous l’association Echanges de Savoirs de
Rangueil ?

M. Audibert, gestionnaire de la clien-
tèle à la poste, nous a quittés brutale-
ment, victime d’un arrêt  cardiaque.
Depuis 20 ans, il accueillait avec
calme et courtoisie ceux qui se pré-
sentaient à lui, et, quel que soit le
problème, il se faisait rassurant,
patient, généreux de son temps. La
Poste de Rangueil est en deuil, les
Echos de Rangueil présentent à la
famille de Daniel Audibert leurs sin-
cères condoléances. RMH

Ma découverte date de quelques années où,
désireuse d’entretenir un mince acquis
d’Italien, je formulai une demande de
conversation. Souhait exaucé dans un pre-
mier temps par Vincenzo, chercheur napoli-
tain à l’Insa, (lui-même inscrit au réseau
pour de l’Espagnol ) ; puis par Mària, jeune
Slovaque, professeur
d’Italien, venue
e n s e i -
gner

une
a n n é e
scolaire au
lycée H.Boucher. Mària
entamait simultanément des études de
Français au Mirail et comme j’offrais du
Français, Alberte et Marianne, les responsa-
bles de l’association, ont eu la bonne idée
de nous mettre en relation. Et ce pour notre
plus grand profit à toutes les deux. Il n’est
pas ici question d’argent,  la cotisation n’est
que de 1euro, il s’agit simplement de ren-
contre et d’échange qui, si au départ, parais-
sent improbables,  débouchent souvent sur
un enrichissement mutuel. Je me suis aper-
çue qu’en offrant mon savoir, je me suis
redécouvert une compétence (en fait, le
français, ce n’est pas si facile !) j’ai pro-
gressé dans les deux langues et Mària a eu,

grâce à son travail acharné, ses examens. Et
quand l’amitié est au rendez-vous, c’est un
réel bonheur !
Voilà une brève illustration de ce que
peut révéler le réseau d’échanges de
savoirs de Rangueil. Si outre l’Italien, il
me prend l’envie de danser le rock, je
peux ! le jeudi soir ; de parler l’anglais

en groupe, je peux ! le ven-
dredi après-midi ; de

m’initier à l’arabe,
c’est possible,

le mercredi
m a t i n … E t
ainsi de

suite…Cuisine,
tricot, informati-

que ou monocycle…
Ceci m’évoque une sorte de

farandole solidaire qui, par son rythme
idéal, puisque chacun est libre de choisir, et
son ouverture, aiguise la curiosité, nourrit le
désir d’apprendre et de transmettre quel que
soit l’âge, le tout dans une heureuse mixité
culturelle.
Merci à ceux et celles qui favorisent cela.
Pour en savoir plus :
Permanence le mardi à la Maison de
Quartier de 14h30 à 18h00, 
tél :  06.21.07.17.68.
Le site www.echanges-de-savoirs.net
Sans oublier les repas partagés mensuels
où l’on se rencontre en toute simplicité. Le
prochain : vendredi 4 avril dès 19 h, salle
des associations, Maison de Quartier.
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Suite à la semaine du Commerce Equitable du 12 au 18 mars
2008, je voudrais rappeler que les produits équitables ne sont
guère que 15% plus chers que les équivalents de grandes mar-
ques. Dans certains cas, ils sont d’ailleurs au même prix, à qua-
lité égale (exemple, le café Arabica Equitable Max Havelaar, le
chocolat à cuire, des tee-shirts...) Claire

Limitation de vitesse sur la rocade toulousaine

Quand monsieur Ecolo (M.E.)  rencontre monsieur Turbo (M. T.),
ils parlent de la limitation de vitesse à 90 sur la rocade :
M.E. : Ah ! enfin, le 90 sur la rocade, c’est toute l’année ! Chaque
automobiliste fait à son niveau quelque chose pour la planète !
M.T. : On voit que tu as bien intégré le slogan à la mode « Je pro-
tège la planète, je roule à 90 ».
M. E. : Mais les statistiques sont là : pour la consommation de car-
burant, la diminution est de 10,1%, pour les oxydes d’azote, elle est
de 10,9%, pour les particules en suspension, elle est de 18,4%...
M. T. : Ces calculs sont, à mon avis, ridicules. Tu sais pourquoi ?
Ne me dis pas que les rocades toulousaines sont moins encombrées
depuis la limitation à 90. Or, la surconsommation de carburant (et
donc l’augmentation de la pollution) se produit dans les phases
d’accélération et de freinage du véhicule, donc dans les embouteil-
lages. Et il y en a des embouteillages ici ! même la presse pari-
sienne s’en émeut….C’est dire !
M. E. : Toutes les grandes villes s’y mettent en tous cas…
Bordeaux par exemple. On compte aussi moins d’accidents ou en
tous cas, une certaine stabilité… surtout depuis que les Poids
Lourds doivent rouler à 80.
M. T. : Ah ! Parlons-en des PL. Fais toi-même l’expérience, roule à
droite à 80 et tu verras qui te dépasse. En revanche, sais-tu que les
radars toulousains sont parmi ceux qui rapportent le plus ? Et dis-
moi, comment fait le radar fixe pour contrôler la vitesse du PL, il
comporte deux réglages ? un à 80, l’autre à 90 ? et il reconnaît un
PL d’un véhicule léger ????
M. E. : Je pense malgré tout que la limitation,  ça aide au respect de
l’environnement, ça économise le carburant et ça diminue les acci-
dents. Ça en fait du positif, tout de même.
M. T. : Il vaudrait mieux que l’on mette en place plus de moyens de
transport en commun et du ferroutage pour diminuer le nombre de
camions. Alors, on pourrait tomber d’accord ! RNR

À Grandeur Nature, ce printemps,
Abdellatif EL YAGOUBI a exposé
des calligraphies qui ont remporté un
beau succès. Dans une interview qu’il
nous a accordée, il souligne l’impor-
tance du trait alliant le fond et la
forme. « C’est un langage universel
qui va au-delà de la simple compré-
hension de l’écriture », souligne-t-il.
« Au-delà de la lecture, la calligra-
phie travaille le souffle, elle l’appelle.
Dans son désir d’harmonie, elle solli-

cite l’énergie. Le trait est réussi quand il parle. Je suis heureux
quand on me dit : on dirait que ça parle du soleil, de l’eau, du feu.
Au-delà des mots, le calligraphe recherche cette communication. Il
prend le lecteur par la main, le guide, trait par trait, il lui propose un
voyage à l’intérieur du mot. La calligraphie arabe laisse place à
l’improvisation, à la souplesse, à la libération de la forme. Elle
allonge le trait, la courbe, introduit un jaillissement, une musique
des mots qui s’adressent aux yeux, au oreilles. Je travaille en musi-
que pour cette musique-là. L’écoute comme la lecture ne sont
jamais figées. Le rythme est essentiel, la respiration. Dans les poè-
mes que je lis, de Khalil Gibran à Paul Valéry, deux ou trois mots
retiennent mon attention, m’appellent : je me dois de les placer en
contexte, danse et musique rassemblés, avec le trait pour les faire
communiquer. L’exposition de Grandeur Nature était intitulée « Le
lien », lien entre les mots, les hommes. L’une de mes œuvres por-
tait ce titre : « La sagesse est-elle une lumière entre les mots ? »
Cette portée universelle des textes, des valeurs, est pour moi fonda-
mentale. J’ai ce désir toujours de les faire partager à travers mes
calligraphies. » Merci, Abdellatif EL YAGOUBI, pour ce beau
voyage entre les mots et les hommes. RMH
Vous pouvez suivre un stage de calligraphie en adressant votre
demande à : a.elyagoubi@neuf.fr

U n  p o è t e  c a l l i g r a p h e

J e u n e s

CLAE Rangueil

Félicitations aux jeunes apprentis journalistes du Centre de Loisirs
– Francas de Rangueil qui se sont lancés dans la fabrication d’un
journal interne à leur école. A l’occasion d’une rencontre, nous leur
avons montré la façon de travailler de la Rédaction des Echos et
espérons bien dans un avenir proche, vous faire partager un peu de
leurs projets. Nous sommes prêts à les accueillir dans nos pages
pour qu’ils nous racontent une histoire vraie ou imaginée. Qu’ils
nous envoient un poème, une charade ou encore des dessins. Nous
serons enchantés de cette collaboration avec des journalistes en
herbe. Les Echos, Maison de Quartier Rangueil

Rue Giulio Cesare Vanini
Nous avons écrit dans un précédent numéro des Echos de Rangueil
(n°6, décembre 1995) sur la vie de Vanini. Nous vous transmettons
aujourd’hui un extrait du « Mercure Français » de 1619, commu-
niqué par Yves Le Pestipon, membre de l’Académie des Sciences et
Belles Lettres de Toulouse, sur la mort de Vanini.
« Au mois de novembre de l’an passé, fût arrêté en la ville de
Toulouse, un italien philosophe  et grandement docte…Il soutenait
et enseignait que nos corps étaient sans âme, et que mourants, tout
était mort pour nous, ainsi que les bêtes, que la Vierge (O blas-
phème exécrable !) avait eu connaissance charnelle comme les
autres femmes et autres mots bien plus scandaleux…Advenu à la
connaissance du Parlement, procès lui fut fait et l’arrêt donné, por-
tant condamnation de faire amende honorable, nu en chemise, la
torche au poing, et traîné sur une claye, la langue coupée et brûlé
vif, ce qui fut exécuté au commencement de février, au lieu appelé
Place du Salin. Il mourut avec autant de constance, de patience et
de volonté qu’aucun autre homme que l’on ait vu ; car sortant de la
Conciergerie comme joyeux et allègre, il prononça ces mots en ita-
lien : allons, allons allègrement mourir en philosophe, mais bien
plus pour montrer sa constance en la mort qu’un désespoir en l’âme,
Lorsqu’on lui dit qu’il criât Merci à Dieu, il dit ces mots en la pré-
sence de mille personnes : Il n’y a ni Dieu ni Diable, car s’il y avait
un Dieu, je le prierai de lancer un Foudre sur le Parlement comme
du tout injuste et inique, et s’il y avait un Diable, je le prierai aussi
de l’engloutir aux lieux souterrains, mais parce qu’il n’y a ni l’un ni
l’autre, je ne ferai rien.” NS



Maison de quartier
Accueil Jeunes - Programme d’Avril 2008

Dimanche 6 avril : Stade Toulousain/ Cardiff 

Programme Vacances de Pâques 
Du lundi 14 Avril au vendredi 18 Avril
10h à 12h : Atelier d’écriture/ conception d’une chanson
Mardi 15 Avril à 14h : sortie bowling 
Mercredi 16 Avril à 14h : visite studio polygone
Jeudi 17 Avril à 13h : sortie cinéma 
Pour plus de renseignements, téléphone : 05.61.32.92.87.

Centre Social
Jeudi 3 avril, à 20h30 : Sortie au Théâtre National deToulouse :
Les aventures d’Alice au pays des merveilles. Sur inscription.
Mardi 13 mai : repas, préparation dégustation au Centre Social sur
le thème : La Réunion.
Une fois par mois : découverte de Toulouse et ses environs  (à définir).

Ludothèque
Accompagnement à la scolarité : vous souhaitez vous investir dans
l’accompagnement à la scolarité et acquérir une expérience au sein
d’une équipe dynamique auprès d’enfants et de jeunes : mardi,
jeudi ou vendredi, de 17h à 18h30.
Contactez Amandine à la ludothèque de Rangueil. A.D.E.A Arc en
Ciel, 19 rue Claude ed Forbin. Tél.  05 61 32 92 87

Théâtre du Pavé
Du 8 au 19 avril (du mardi au samedi, à 20h,  dimanche à 16h):
Sans Laurel ni Hardy de Maurice SARRAZIN.
et du 5 au 14 juin : Le temps des cerises: festival de chanson, poé-
sie, conte, danse, cirque... cerises et muscat

Théâtre Jules Julien
Vendredi 4 et Samedi 5 Avril 08 à 20h30 : Zigmund Follies,
Texte et mise en scène de Philippe GENTY
Vendredi 11 avril 08, à 20h30 : Le Comptoir des histoires avec Les
ptits t’hommes, dir. Artistique, textes et musique : Manu GALURE
Du 9 au 21 mai (mardi, mercredi, vendredi, samedi à 20h30) :
les ateliers jeune théâtre présentent leurs créations 2008

Chorale Allegro
Samedi 5 avril, à 21 h., l’ensemble vocal Allegro, dirigé par
Michel Pac, se produira pour un unique concert à la paroisse Saint-
Marc, 68 avenue de Rangueil.
Répertoire poétique et engagé, de la Renaissance à nos jours, chants
du monde, Josquin des Prés, Aragon, Félix Leclerc, Jean Ferrat,
Jacques Prévert, Zoltan Kodaly… 
Participation et entrée libres. 

Les ouvertures de l’UPS
3 avril 2008 : I Robot ou Minority Report : êtes-vous plutôt IA
(Intelligence Artificielle) ou IA (Intelligence Ambiante) ? par Jean-
Pierre GEORGÉ, Maître de Conférence en Informatique à l’UPS,
dans le domaine des Systèmes Multi-Agents, Équipe SMAC de
l’IRIT et Philippe TRUILLET, Maître de Conférence en
Informatique à l’UPS, dans le domaine des Interfaces Homme-
Machine, Équipe DIAMANT de l’IRIT.
15 mai 2008 : Automobile et développement durable : que peut faire
la chimie ? par Bernard SILLION,  Directeur de recherche hono-
raire au CNRS

Randonnées pédestres
18 avril 2008 : Estantens - «Le circuit des chapelles », boucle de
10 km .RdV à 13h45 sur la place de l’église
16 mai 2008 : Muret « La falaise de Muret », boucle de 10 km
RdV à 13h45 sur le parking de la zone verte des Brioudes

grode Maurice Sarrazin

Ateliers de collage créatif
Pendant les vacances de Pâques, du lundi 14 au vendredi 18
avril 2008, l’association Couleurs de soi (17 Av. d’Italie à
Toulouse) propose des ateliers de collage créatif , pour les enfants à
partir de 6 ans, les adolescents et les adultes, par petits groupes de
6 à 8 personnes. Le matériel est fourni. 
Les ateliers se dérouleront le matin de 10h à 12h et l’après-midi
de 14h à 16h.
Par le découpage, l’assemblage et le collage des matières, venez
oser des mélanges disparates, des univers les plus dissemblables.
Pour plus de renseignements, contacter le : 05 61 53 97 12
(Les prochains ateliers auront lieu cet été du 7 au 11 juillet et du 25
au 29 août 2008)
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Avec la participation de : Association Socio-Éducative de Toulouse Sud-Est, Comité de Quartier  Rangueil-Sauzelong,  Association
Vélo, Foyer Jeune Éducation Populaire Sauzelong Rangueil, La Maison des Chômeurs, Paroisse Notre-Dame de l’Espérance St. Marc,
celle des professionnels de la santé et des souscripteurs bénévoles.

Repas de rue : 
date officielle le vendredi 6 juin, 

préparez-vous !

Le premier vendredi de juin est la date officielle retenue pour
les repas de rue, mais vous  pouvez choisir un autre jour. Ce
genre de fête est simple et conviviale : chacun amène un plat
et une boisson à partager ; les organisateurs doivent seulement
demander l’autorisation à la mairie, informer les riverains une
ou deux semaines à l’avance et prévoir l’aménagement de
tables et chaises avec quelques voisins. La mairie peut éven-
tuellement prêter tables et chaises. Un repas de rue ou d’im-
meuble ou de quartier est un excellent moyen de créer ou
d’entretenir un bon esprit de voisinage, élément important de
la qualité de votre vie, et même de sécurité. 
Si vous voulez prendre l’initiative d’un repas dans votre rue,
il est temps de demander à la mairie de Toulouse l’autorisation
de fermer votre rue à la circulation. Adressez votre demande
à : Mairie de Toulouse, Service des fêtes et cérémonies, place
du Capitole BP 999 31040 Toulouse Cedex6  ou téléphonez à
Madame Calistri 05.67.73.80.40 . XP

Serres municipales 
Portes ouvertes le 26 et 27 avril 2008

Carnaval des enfants
Samedi 26 mars

Rassemblement à 14h sur la place du
marché

Chars, animations, venez nombreux !

C a l e n d r i e r



J’aime faire mes courses à deux pas de chez moi!

M. HÉLÈNE MASSIF-SALVAT
Coiffure mixte

7, rue des Oiseaux
Tél. 05 61 53 05 64

SOFFY Coiffure
Masculin, Féminin

67 avenue Jules Julien
Tél. 05 61 52 22 01

MIREILLE ITIER
Maître artisan - Coiffure mixte

Le Floréal, 101 rue Bonnat
Tél. 05 61 52 25 12
JEAN FRANCOIS L

66 rue Bonnat
9h - 18h

Tél. 05 61 52 42 44 
CAROLE

Coiffeuse à domicile sur R.V
dames, hommes, enfants

Tél. 06 88 48 04 29

CASINO (M. Tournant)
Supérette alimentaire
70, av. Albert Bedouce

Tél. 05 61 52 26 23
CASINO (M. Bertin)
Supérette alimentaire

110 rue Bonnat
05 61 52 83 10

GRANDEUR NATURE
Alimentation biologique

21 av. Ecoles Jules Julien
Tél. 05 61 53 95 63

CARREFOUR des PRIMEURS
9 av. Crampel

Tél. 05 62 26 55 56

CHEZ THÉRÈSE
9 av. Crampel

Tél. 05 61 55 40 76

BOULANGERIE

LE MASTROQUET

Bar, cave, restaurant

29 rue Colbert

Tél : 05 61 55 34 09

BISTRO  CRAMPEL

Bar-Tapas-Brasserie

7 av. Crampel

Tél. 05 61 52 81 47

BAR-BRASSERIE

CREMERIE PLATS CUISINÉS

ALIMENTATION

PRIMEURS

TÉLÉSAT vente, dépannage
Télé, Vidéo, Ant.,Canal+,Numéricable

Le Floréal, 105, rue Bonnat
Tél. 05 61 55 30 26

AUTOMOBILE

BOUCHERIE DU VOLVESTRE
Viandes Labelisées
rue de Bougainville
Tél. 05 61 53 07 67

BOUCHERIE FALCO
Viandes Label Rouge-Volailles
Centre Commercial A. Bedouce

Tél. 05 61 25 32 50

DAVID CANCÉ
Boucherie Charcuterie

110 rue Bonnat
Tél. 05 61 25 11 47

RÉNOVATION

RESTAURANT

LE KING
Cuisine Chinoise et Vietnamienne

43 av. Jules Julien

Té l : 05 61 25 16 82

LE SAINT-AGNE
Bar Restaurant

117 av. J. Julien

Tél. 05 61 53 45 81

BAR DES AVIONS
3 place des Avions,

Tél.  05 61 52 90 70

Le BOUGAINVILLIER
Pizzas sur place ou emportées

32 rue L.A de Bougainville
Tél. 05 61 55 31 97

CARROSSERIE  PRESSOIR
Agréé MAIF-MAAF-MATMUT

22, av. d’Italie
Tél. 05 61 52 56 81

PHOTOCOPIE

1000 ET 1 COPIES
7, av. des Écoles Jules Julien

Tél : 05 61 53 34 21
Fax : 05 61 55 32 72

BOUCHERIE CHARCUTERIE

TÉLÉVISION

Optique 2000
39, av. de l’URSS

Tél. 05 61 52 91 29

OPTIQUE

VINS

LA COUR DES VINS
10 av. Crampel

Tél. 05 61 52 92 15
Les Vins de la Cour St Agne

2 av. Léon Viala - Parking
Tél. 05 61 52 86 31

MERCERIE - RETOUCHES

AU FIL DE ROSEAU
Couture sur mesure, retouches

8 rue des roseaux
Tél. 05 61 25 23 69

AUTO ÉCOLE “RANGUEIL”
“Métro Rangueil”l

13 rue du Général Barés
Tél-Fax : 05 61 25 66 16

AUTO ÉCOLE

Multiservices SAINT-AGNE
Cordonnerie-Clef Minute Photocopie

40, av. de l’URSS 
Tél. 05 61 52 92 01

HISTOIRE D’’OS
Toilettage

4 av. Crampel
Tél. 05 62 26 09 00

SERVICES

PASCAL ANDRES
Peinture, papier peint, revête-

ments - 14, av. des Avions
Tél. 05 61 32 82 21

CARTRIDGE WORLD
Cartouches d’encre

12-14, av. de l’URSS
Tél. 05 61 32 87 58

MIROITERIE DARIO
Vitrerie, menuiserie, alu, PVC

5 rue Saint Denis
Tél. 05 61 52 48 13

A G E I
Location, vente, achat de biens 

32 rue de Bougainville
Tél. 0534 31 58 88

ESPACE IMMOBILIER
Achat, vente, gestion, location

41 rte. de Narbonne
Tél. 05 34 312 212 

IMMOBILIER

L’AVEYRONNAIS
volailler, rôtisseur

Sylvie Gaben
Tél. 05 63 33 36 16 ou 06 50 74 21 89

JO et MARCEL
Fruits et légumes
René GARRIC

Fromager - Affineur
Tél. 05 61 84 07 14

PATRICE JAUD
Huîtres de Marenne, marée, poissons

Marché le dimanche
Tél. 06 15 13 86 02

FRÉDÉRIC
Poissons des deux  rives

“le sourire en plus”
Marché le mercredi

SERGE
Votre primeur

Sur vos Marchés
À votre service

AU MARCHÉ

HJC plomberie
Jacques DOMENC

Artisan plombier chauffagiste
Tél. 05 34 31 51 59—06 87 49 49  89

COFITEC
Climatisation - Chauffage

33 avenue Crampel
Tél  05 61 55 12 21

PLOMBERIE CHAUFFAGE

LE COQUELICOT
Compositions florales, jardinerie

41 av.Jules Julien
Tél. 05 61 52 95 26

AU MYOSOTIS
Interflora

17 av. de l’Urss
Tél. 05 61 52 96 81

FLEURS

PONTIE
Artisan Boulanger

47 rue des Libellules
Tél. 05 61 52 39 54

TARTINES  ET COMPAGNIES
Florent Marot

rue Claude Forbin
06 16 12 95 58

Le PAYSAN DE L’AUBRAC
70 av. Albert Bedouce
Tél. 05 61 25 39 77

COIFFURE

ASSURANCES

“LES ASSUREURS CONSEIL”
La garantie au meilleur prix

42 rue Louis Eydoux
Tél. 05 34 312 210
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Changement de propriétaire. Le “BAR DES AVIONS” continue de servir les repas de midi, il propose des spécialités libanaises et de
plats  à emporter. Repas de groupe le soir sur réservation. Ouvert en continu 7j/7 de7 h à 22 h, dimanche jusqu’à 12 h.
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